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STATEMENT BY THE PRIME MINISTER OF CANADA 
 
Prime Minister Stephen Harper today issued the following statement highlighting a 
Canadian initiative to improve the health of women and infants worldwide: 
 
“At the end of January, many global leaders and members of the international business 
community will meet at the World Economic Forum in Davos, Switzerland.  There, 
Canada will set out its plans as president of the G-8 and host of the G-20 Toronto 
Summit in June.  We remain committed to working with our partners to keep our 
commitments – including fully implementing government stimulus measures and 
opposing trade protectionism. 
 
“The G-20 has emerged as the world’s premier forum for fiscal and economic 
cooperation.  Its members include developed and developing nations alike.  Previously, 
this responsibility belonged to a club of developed nations, the G-8.  Going forward I 
believe the smaller, but still influential, G-8 will focus on security concerns and human 
welfare.  It is incumbent upon the leaders of the world’s most developed economies to 
assist those in the most vulnerable positions.  
 
“The plight of the people of Haiti concerns us all and the world’s response has been 
uplifting and encouraging.  Within hours of the devastating earthquake demolishing the 
capital, governments around the world mobilized and coordinated a massive relief 
effort.  Soon after, donations began pouring in as people opened their hearts and 
wallets to help.  It serves as a reminder of the innate human kindness we hold towards 
one another. 
 
“Yet, it should not take a natural disaster to turn our attention to the less fortunate.  The 
world’s poor have been hit hardest by the global economic downturn and in these 
difficult times we must address their pressing needs.   
 
“Indeed, tragedy strikes all too frequently on those that can least afford it.  The lack of 
the most basic services can lead to dire consequences, especially for the world’s most 
vulnerable populations.  Each year, it is estimated that 500,000 women lose their lives 
during pregnancy or childbirth.  Further, an astonishing nine million children die before 
their fifth birthday. 
 
“This is simply not acceptable.  The United Nations had hoped to reduce the number of 
deaths related to pregnancy by 75 per cent by 2015 as part of its Millennium 
Development Goals.  It now appears this target will go unfulfilled.  What makes it worse 



is that the bulk of the deaths during pregnancy – experts claim as many as 80 per cent 
– are easily preventable.  There is a pressing need for global action on maternal and 
child health.  
 
“As president of the G-8 in 2010 Canada will champion a major initiative to improve the 
health of women and children in the world’s poorest regions.  Members of the G-8 can 
make a tangible difference in maternal and child health and Canada will be making this 
the top priority in June.  Far too many lives and unexplored futures have already been 
lost for want of relatively simple health care solutions.   
 
“The solutions are not intrinsically expensive.  The cost of clean water, inoculations and 
better nutrition as well as the training of health workers to care for women and deliver 
babies is within the reach of any country in the G-8.  Much the same could be said of 
child mortality.  The solutions are similar in nature – better nutrition, immunization – and 
equally inexpensive in themselves. 
 
“As its contribution to this G-8 initiative, Canada will look to mobilize G-8 governments 
and non-governmental organizations as well as private foundations.  Setting a global 
agenda for improving maternal and child health is an ambitious plan.  But working with 
other nations and aid agencies on the ground where the need is makes it an achievable 
goal. 
 
“There is other business to be transacted at the G-8 as well as informal discussions on 
security, nuclear proliferation and the environment.  But our focus on maternal and child 
health will be a priority.   
 
“As the Haitian emergency demonstrates, our humanity spans borders as developed 
nations coordinated efforts to help the sick, people lost under rubble and those left 
hungry by tragedy.  Together, we must do so again.  As leaders of the most developed 
economies of the world, we have an obligation to assist those that are most vulnerable 
to hardship.  Canada hopes members of the G-8 will rally together on this.”   
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Déclaration 
 
Date:   le 26 janvier 2010 
 

DÉCLARATION DU PREMIER MINISTRE DU CANADA 

Le Premier ministre Stephen Harper a fait aujourd’hui la déclaration pour souligner 
l’initiative du Canada visant à améliorer la santé maternelle et infantile dans le monde 
entier :  
 
« De nombreux dirigeants mondiaux et membres du milieu international des affaires se 
réuniront fin janvier à l’occasion du Forum économique mondial qui aura lieu à Davos, 
en Suisse. Le Canada profitera de ce rassemblement pour énoncer ses projets à titre 
de président du G8 et d’hôte du Sommet du G20 qui se tiendra en juin à Toronto. Nous 
demeurons résolus à collaborer avec nos partenaires pour tenir nos engagements, dont 
l’application intégrale des mesures que notre gouvernement a prises pour stimuler 
l’économie et lutter contre le protectionnisme. 
 
« Le G20 est aujourd’hui le plus grand forum mondial de coopération budgétaire et 
économique. Il est composé de pays tant développés qu’en développement, et assume 
désormais la responsabilité qui revenait au groupe de pays développés, le G8. Je crois 
qu’à l’avenir, le G8 – certes plus petit, mais tout aussi influent – se concentrera sur la 
sécurité et le bien-être des populations. Il revient aux dirigeants des pays les plus 
développés d’aider ceux qui sont les plus vulnérables.  
 
« Le sort de la population d’Haïti nous préoccupe tous. La réaction de la communauté 
internationale à ce désastre a été vive et encourageante. Dans les heures qui ont suivi 
la destruction de la capitale, les gouvernements du monde entier se sont mobilisés et 
ont coordonné des secours massifs. Peu après, les gens ont ouvert leur cœur ainsi que 
leur portefeuille et les dons ont commencé à affluer. Cette tragédie nous a permis de 
constater l’ampleur de la solidarité humaine. 
 
« Or, nous ne devrions pas attendre une catastrophe naturelle pour porter attention aux 
moins fortunés. Les peuples vivant dans la pauvreté ont été les plus durement éprouvés 
par le ralentissement économique mondial. C’est pourquoi nous devons nous efforcer 
de répondre à leurs besoins urgents dans les temps difficiles qu’ils vivent.   
 
« Force est de constater que les catastrophes frappent trop souvent les populations qui 
ne sont pas en mesure de les surmonter. L’absence de services essentiels peut 
entraîner des conséquences terribles, surtout pour les peuples les plus vulnérables de 
la planète. Chaque année, 500 000 femmes meurent pendant la grossesse ou 
l’accouchement et, plus affligeant encore, neuf millions d’enfants meurent avant même 
d’avoir atteint l’âge de cinq ans. 



 
« Cette situation est tout simplement inacceptable. Dans le cadre des objectifs du 
Millénaire pour le développement, les Nations Unies souhaitaient réduire le nombre de 
décès entourant la grossesse de 75 p. 100 d’ici 2015. Nous savons maintenant que cet 
objectif ne sera pas atteint. Cette situation est d’autant plus grave que, selon les 
spécialistes, 80 p. 100 des décès pendant la grossesse pourraient être facilement 
évités. Le monde doit se mobiliser de toute urgence dans le dossier de la santé 
maternelle et infantile.  
 
« À titre de président du G8 en 2010, le Canada prendra la tête d’une initiative majeure 
visant à améliorer la santé maternelle et infantile dans les régions les plus pauvres du 
globe. Les membres du G8 peuvent obtenir des résultats tangibles à cet égard. Le 
Canada fera de la santé maternelle et infantile une de ses grandes priorités en juin. 
Trop de vies se sont éteintes et trop d’avenirs ont été brisés par manque de solutions 
simples.   
 
« Les solutions ne sont pas coûteuses. Les coûts afférents à l’eau potable, à la 
vaccination, à l’amélioration de la nutrition ainsi qu’à la formation en obstétrique des 
travailleurs de la santé sont à la portée de tous les pays du G8. Cela s’applique aussi à 
la mortalité infantile qui pourrait être réduite à peu de frais par une meilleure nutrition et 
l’élargissement de la vaccination. 
 
« Pour contribuer à cette initiative du G8, le Canada tentera de mobiliser les 
gouvernements du G8, les organisations non gouvernementales ainsi que les 
fondations privées. Certes, l’élaboration d’un programme mondial d’amélioration de la 
santé maternelle et infantile est un projet ambitieux. Mais la collaboration entre les pays 
et les organismes d’aide dans les régions nécessiteuses rendra cet objectif réalisable. 
 
« Lors du G8, il faudra aussi se pencher sur d’autres questions et tenir des discussions 
informelles sur la sécurité, la prolifération nucléaire et l’environnement. La santé 
maternelle et infantile demeurera toutefois une priorité.  
 
« Comme l’a montré la crise en Haïti, notre compassion dépasse les frontières. Les 
pays développés ont coordonné leurs efforts pour venir en aide aux malades, aux 
prisonniers des décombres et aux affamés. Nous devons une fois de plus conjuguer 
nos efforts. En tant que dirigeants des pays les plus développés du monde, nous 
sommes tenus d’aider les populations les plus vulnérables à l’adversité. Le Canada 
souhaite que les membres du G8 se rallient et agissent dans ce dossier. » 
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